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Aujourd'hui, nous sommes le samedi 9 mai de la cinquième semaine du Temps pascal.

L'Évangile de ce jour nous propose de prier sur notre mission de disciple envoyé. Je me rends
disponible à l'appel du Ressuscité à le suivre. Je lui demande la grâce de venir éclairer mes lieux de
combat pour en faire des chemins de croissance.

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. Amen

Nous écoutons le chant “Dieu de l’impossible” par Laetitia Perraud.

Dieu peut faire infiniment, et au-delà
Plus que tout, ce que nous demandons,
Imaginons.
Ses promesses, oui et amen, se réalisent
Sa Parole, toujours sûre et certaine, s’accomplira
Car il est Puissant, Dieu est puissant

R/ Dieu de l’Impossible
Je sais qu’Il peut tout accomplir, tout accomplir
Il est sans limite
En Lui, je peux tout accomplir
Dieu est grand, majestueux,
Il règne en moi
Il ordonne, calme les tempêtes,
A tout pouvoir
Par sa force, incomparable
Il nous soutient
A sa voix, tout ce qui était mort
Vient à la Vie

La lecture de ce jour est tirée du chapitre 15 de l'Évangile selon saint Jean.

En ce temps-là, Jésus disait à ses disciples : « Si le monde a de la haine contre vous, sachez qu’il en a
eu d’abord contre moi. Si vous apparteniez au monde, le monde aimerait ce qui est à lui. Mais vous
n’appartenez pas au monde, puisque je vous ai choisis en vous prenant dans le monde ; voilà
pourquoi le monde a de la haine contre vous. Rappelez-vous la parole que je vous ai dite : un
serviteur n’est pas plus grand que son maître. Si l’on m’a persécuté, on vous persécutera, vous
aussi. Si l’on a gardé ma parole, on gardera aussi la vôtre. Les gens vous traiteront ainsi à cause de
mon nom, parce qu’ils ne connaissent pas Celui qui m’a envoyé. »
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1. « Puisque je vous ai choisis » dit Jésus. Le monde n’est plus propriétaire de moi. Je m’imagine le
camp du monde et ses chaînes; et le camp du Christ, vérité, douceur, liberté. Je ne suis plus dans le
camp des enchaînés par le mal. Le Christ m’a redonné ma liberté et mes choix. Quels sentiments me
viennent à l’idée d’être choisie par un libérateur, un sauveur ?
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2. Être le disciple du Ressuscité me met en tension : écouter sa voix qui m'appelle à la douceur, la
générosité, le don de soi… ou bien suivre une pente savonneuse : égoïsme, indifférence, repli sur soi.
Je lui partage un moment où j'ai eu la tentation de vivre comme s'il ne m’appelait pas.

3. Il y a une part d'intranquillité à accepter de suivre le Christ. Je lui confie ce qui a besoin d'être
unifié en moi, ce qui a besoin d'être transformé dans mes relations, ma manière d'être et d'avoir. Sur
ce chemin de liberté sur lequel le Ressuscité me précède, je lui demande son esprit de sagesse pour
choisir la vie et ressentir joie et paix.

Je réécoute cet Évangile afin de mieux connaître Dieu Père, Fils et Esprit.

Je me tourne vers le Seigneur et je lui parle de ce qui m'a touchée dans cette méditation. Je peux lui
dire mon désir de persévérer quand je rencontre de l'hostilité ou du découragement. Je peux
demander d'être créative quand je manque d'imagination, d'être fidèle quand je suis faible. Que son
Esprit-Saint me permette de rester dans son camp quand je sens que la tentation m’enchaîne.

Prière de François d'Assise
Seigneur, fais de moi un instrument de ta paix,
Là où est la haine, que je mette l’amour.
Là où est l’offense, que je mette le pardon.
Là où est la discorde, que je mette l’union.
Là où est l’erreur, que je mette la vérité.
Là où est le doute, que je mette la foi.
Là où est le désespoir, que je mette l’espérance.
Là où sont les ténèbres, que je mette la lumière.
Là où est la tristesse, que je mette la joie.

O Seigneur, que je ne cherche pas tant à
être consolé qu’à consoler,
à être compris qu’à comprendre,
à être aimé qu’à aimer.

Car c’est en se donnant qu’on reçoit,
c’est en s’oubliant qu’on se retrouve,
c’est en pardonnant qu’on est pardonné,
c’est en mourant qu’on ressuscite à l’éternelle vie.

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. Amen


